
'eive de 4 rotdes d'épaisseur inouls arrêta,
après avoir égratigné d'une rude façon
]'épçron et le flanc de la goëlette.,. Nouis
restâmnes prib pendant 2 grandes heues ;
le couranrt nous poussa it ,rapidemnitt9vc
les glaces sur les latturýs et lés cailloux
dle Pile Rouge, où les glaes devaient in
failliblement nous écra:ser et ic icas-
ser comme des m'oruies, rnilgré, ros effrtsLi
pour nons dégager et sorti r il? ce p i1

recevoir Pe-xjýréssibn deý 'ceâ senlimentz
qu'autorisé la -circonstance d'aujourd'hui.
Auix lremiers jolirs d'une nouivelle année,
alors que. tout est en joie, on aime par-
tout à redire les désirs et les émotions de
soi) âme, et quand on e~t sr d'être conm-
pri%,on est au comble de la sâtisfaction.,

Ce fu t le 27 du mois der nier qu'eut lie u
cette bénédiction. Un grand conicotirs de
prêt oes venuis des différentes parties dul

maisia~t, viIgetjtpuus ôrteque l<!oèse y assistaient. Monseigneur Ilévê-
et que toutes les glaces. Je n'ai p--s hI- f')d(Mnract o odutuMr
soin de te dire comnbien n us t, i îfûetne-s àc'et, honoraient de leur présence
dévots dans cette circonista-nce. -- Qttelc 'ati-uste assemblée. VLffice. était an-
fut notre joie ,qnud nous v iuues, la glace , 01 iou euif hemset demi. A l'hetu-
se fendre devant le bâtimient. Nou ; re précise, ýM g r. l'évêq'u e de' %t. Hyac in -
tons débarqués sur la g lace autoutr de Ill te fit son ctitrée dans la nouvelle cathié-

surle ttue pourMesy e itlacae. R . ,1. e d Jrae, 1 récedé du clergé qui chanL it à
sur qu osfmsbetô at 'ss ehaute voix les litanies des saints. On von-

pont. - Cinq minuites eneîore et1< eé e- avant touit iniplomer le secours de l'é-
te était en morceaux. zrlise triomphante pour faire miontet Ju S -

\cîte:,(juilau tr ône de l'Eternel1 les voeux de F'é-
M.le Rédacteuir.& glise militante. Après cette sublime lu-

F. X. P.t. vor-ntion, le premier pasteur de ce d iocèse,.
Ç,- ~revêtit de ses habits pontiflcaux,laisse tit

CORBREScPO-"; 1),% insitnt le sanctuire et parcourt solennel-;

lAN-1YINTI lement la nef alson de la musique, en y
$AIN-II'AC[NTI ~rèlpandanteette bénédiction qui fuit au-

-Mri le Rédacteur. lotird'htti de-cet inien collège un inonui-
J'avoue que si votre ment sacré. Qtm'il était beau et, consolant

patienee ùst'un peu lassAe enfait de co.r_*de voir notre vénérable pontifJ réaliser
respondance,ce n'est lpas sans quelques rai- 1etin cette idée toute providentielle. Un
so11S. Mai$ pour pardonner ce retard-qu"i' collége sorti du propre sein de.Iar-,igioti,
me: suffise dé vous informer qu'à raisin son oeuvre entière, ne.devait avoi.1 d'ait,
des colitiù fiel les occupations qui m'ont as- tro fin que celle de procurer aux Uièles
.91jet.ti jusqu1'ici, je me suis trouvé clans les immenses bienfaits de cette douce do-.
l'impossibilité, je dirai, de joindre plutôt minatrice. Et maintenant, quand il y
mes efforts aux-travaux de votre aimlu- reportera ses regards, il Sera doux à l'éco-
bie Abeille. Malgré ce peil le temps, lier de St. Hyacinthe ile voir que cet é-
une correspondance ýaintérieu;re a.vai«t été difice qui servit longtemps . alimenter,
pourtant préparée, mais qitai:d on nlon1s les pieuix désirs de non âme, à fixer et à

apprt l fi prchaie (es uvrgcs qui:développer son intelligence à la vérité,
changeaient notre ancien eol+ge c . s désormais consacré à un apssi noble
Cathédrale tcmporare-(, jt(enIulle !i-i bt*;que les joies et les consolations qu'il
cérémonie de sq b éi4ilct!ouu Iburîirnit
quelque chose de pluis n pr pour e
moment antuiel . Avan t de vouts parler <le
cette cérémon ie, permnettez-moi, MVr. le
11éd ,au nom dle notre cmu:aîêdo
Vouis diretunnmot sur la nouiivelleauéqi
commence. Dans ce jour c-lir ul
à nos âmes de si douix sou-venirs ct queý
nous ro,ývoyo-:xs toujouirs avec b)ouIhemîr,l
nous sommnes heureux de plouvoir présen-1
tcr à nos confuéres de Qîle à ces amis
touijours, chers à no-s coeurs, l'exp)res'sion
de la joie que fait vauî.re e;:î nous ce oi
solennel. Après nos parc-nts et nos bien-
faiteu rs, ce sont bien decs amnis commea
ceux-là qui doivent fix.er iiotre attention.
Aussi soyez per-suadés, ch-ers confrères,,
que l'affection quenous vous portons StIrr
tou'jours prof ondémrient gravée dans nos
Coeurs, que de notre côté le lien qui nous
unit ne sera jamrais dérierré., Veuillez bien.

y éprouva seront désormais présentées
aux fidèles qui viendront y puiser ce ger-
me de leur prospérité et de lenr bonheur.

Quand ' évêquie officiant eut bénit la
nef, de retouir à l'autel, il commença unîe
première messe dans son humble cathé-
drale. Ainsi ce modeste édifice sorti dii
gnranild coeur de Messire Girosîard, va s'a-
grandir encore aux yeuk -des catholiques
deccc pays et principalemeut de ce diocês2,
en devenant l'église nière, le phare et le
guide de toutes. las autres.- Longtemps
il u vait concentré les doux sentiments, le-s
t cadres affections de ceux qui y déposè-
rent le précieux objet de leur amour: au-
jou rd'hui, temple exclusivement consacré
à la Relig&on, il va concentrer les suaves
émotions, les vSeux ardents des âmnes sen-
sibles, qui sur l'aile des prières% s'envole-

rotvr ademeure du* Très7Haut! u
ne voit là le dogt de la Providence!

À lissue dé l'off! .e1divin,' Sà Grandeur
Mr. e Monra monta en chaire et n6usi

présenta avec son éloquence. 01dingvire,
1 oujours aipieuise, si s.ainte, si pleine d'one-,
tion, les belles réllexionis qte lui sutggé-
raient les circonstances dt! moment. Il
réveilla dans nos âmes cé ývieil1 aM.ouir
que nous avons, tolij4Qurs portAé à cetteq
maison chérie, et 11011s fournit ainisi l'oc.
casiin (le nous réjouir, de nous glorifier
même d*avoir reçu et puisé nos premiers
enci e inmcuts dans cette d emetire réser-
vée à dle si grandes destinées. Et ici
nous citrinii.4 rereétté notre 'Vieux eollég..
si ccliti que iious habitons mainten'nnt
n leîît été auitre chose que son ag randise
Mnt et la continuation du mêâmeouivrq,

Til y e-it ensuite la li-iton Ld'âne,
c1oloce pour la Ca-thlédirale, puis, au don

desintrmets se termina la cérémonie l
qui ouvre [lue phase nouvelle à l'ancien,
étaliliemout1 qui thrma tant de jeunes

:îsà la science ('t à la vertu.
MX'r. l '1d0 tur en terminant ces

quelquies li!iCsque seulsm' tfait tracer
l'an!lou:r e re t 1~je p Rt3e à votre
charmanâlte Abeille, -vcuillez bien -re'ee-
voir V'asuranéé du 'resplectle pluts pi ôoad
que nouirrit à votre égard,.....

Vore dèvouié agn
T. S. Provost.

UN. AVIS ANGL4J~S
A Londires, sur les pOrtes de benau-

coup de bureaux et de magasins, on lit
uln petit avis trèscactrsiu dont voi-
ci la trad.uctiou*:

AFFAIRES..
Ne vous adressez à Un homme -d'cfihi-

eSS, CIutx heures d'affars, qne pouir affa;-
res; faites avec lui vos affaires, et re-
tournez à vos (fftàees, polir luii laisser
le temps de finir ses qýffairee.

CONDITIONS DE CE JOURNAL.
L'Abeille paxaîlt, autant quje possible

nne fois par semaine, pendant l'année
sýcolaire. Lelprix de l'abonnement estde
'2s. 6d. par année, payable -d'avance par
moitié: la neîT oté à la rent rée
(les classes, la seconde aul comimencemnent
(le l'année. Las Pensionnaires s'abonnent

an buireaui de l'Abeille.
AGE- L'N T S.

A la Petite-Salle, M. «F. Aubhé.
Chez les Externes,.YM. P,.Sauicier..
Aui Séminaire de Saint-Hyaointhos

M. T. Provost.-- 1
Au Collège de l'Assomption, M. A.

E. H. Tranche montagne.,
Au .Collège.fle$to. Anue, M. -Artb.

Casgrain.
J. B.MAC X, Grt


